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Plafonds de Métal
en le

hIW~gUI U~uxI1nIiUtun.uCes plafonds ont fits en acier doux nnelé,
dans~ une grande va riété (le dessins, appropriés pour
cliaque genre de bâisse, y compris les Hoî ITAUX,
leS EI ts-S, les i C(>I I< les COUl XNTS. les THIh-

~TRI-S. le-, AsiL>-s. le% hRkt\ les MAGAS114b,
les Rt.t:11-,Nens, E.Tc.

*'< .Le% avantages nombreux qu'ils pré.sentent
comme remplaçant dlu bois et (lu plâtre, existent
dans leur poids léger. Ils ne se fendent pas, nie
*'écaillen t pas, par conséquent, pas de danger (le

*chute (le plâtre -,ils sont absolumenît durables, les
. -joints se recouvrent hecrinîtiquot-inent, ils s'appli-

*quenit facilement et sont absolument incomîbustibles,
onit n véritable cachect artistique, nle supportent pas
la vermine ou les germes (le la maladie et sont
excellents pour l'acoustique ;Ils ont, eut outre, de-
niombreux points de supériorité sur toutes autres

~ formes de décoration intérieure.

UN DE Nos DESSINS [ClIVE Pi OUR RECEVOIR NOTRE CATALOCIE YT

The METALLIC ROOFING CO,,, Limitee
Seuls Manufacturiers... CONKN E UFRI ýiTORONTO, ONT.

fibre n'a encore été inventée jusqu'à
présent.

Boston, le 30 mars 1897... Enfin
une troisième raison et l'une des
principales, résulte des diflicultés
que présente le rouissage. Le rouis-
sage est une epération délicate, de-
mandant de l'expérience, (lu soin et
des connaigpances spéciales. La mé-
thode de rouissage se basant sur la
décomposition de la matière gom-
meuse collant les fibres entre elles
par les agents naturels est longue,
désagréable, peut-être même dan-
gereuse. Le blanchissage de la fibre
par l'exposition à l'air et à la rosée
demande aussi beaucoup de temps
et de soins. D'au-tre -part, les procé-
dés de rouissage chimique ou accé-
léré sont rarement faits par Iligri-
culteur lui-môme.

Ces raisons primordiales, aidées
par d'autres secondaires, l'éloigne-
ment du marché de vente, l'irrégu-
larité dans les qualités et les prix
font que l'agriculteur américain
cultive le lin pour sa graine sans
songer à retirer aucun profit de la
tige elle-même.

On a beaucoup cherché aux Etats-
Unis à développer une méthode
plus scientifiqut dans la culture (lu
lin. On a proposé, entre autres, la
formation dans l'Ouest de sociétés
d'agriculteurs et de capitalistes:

ceux-ci fo~urnissant les semences et
les méthodes de culture ; ceux-là
s'èigaîgeanl à seinir annuel lenment
une certaine quantité de terrain en
lin ; les révoltes seraient ensuite
travaillées dans des routoirs perfec-
t ion nés îî; lavés sous la éu rveilIlance
d'ouvriers expérimentés, puis les
fibres biattues et peignées suivant
le nieillei -îrs procédlés. Cette tlbéo-
rie a dléj*à été maise récemment Put
pratique sur quelques pointa, no-
tammîjent d-ans le 'Michîigan et elle
parait donner (les résultats satisfa.i-
sanlt s.

Cette inté-plosition d'an troisième
facteur entre lè prodWcteur de lin
(plante) et le consommateur de lin
(libr-e) servirait certainemnent à
amnie-r une-grande amélioration et
plus de ré-gularité dans les qualitw.

1 a produîetion du lin, en tant que
fih ueo n'est uleîc encore que très
faible aux 1-tats Unis4 et <lans soný
ensemble ile qualité très inférieure.
Aucune qualité indigène n'est assez
bonnte pour servir à la fabrication
des fils à coudre ou destinés au tis-
sage:; les fabricants de papier, les
tapissiers et les manufactures de
cordages eti absorbent la totalité.
Son pri x uloyen est très bas, variant
entre '.-, e-t S. 15 la tonne.

C'est à l'importation que le mar-

ché américain demande les petites
quantitéb <le lin qu'il consomme..

L'importation pead<ant V année
1894i s'est décomposée de hi manière
suivante

impnir fle
i>egigoai ion& t-on. douane.

Iiollna.

Lin à l'état, de paille 32 Néant 926
- roui mais non

peigné------....3,788 si 009 658
- roui et peigné. ... 1,322 d. 33.6 63,50

par t.
-à l'état de déchet@ 1,711 Néant 261,09

-Valeur totale-.....1,811,084

Une distinction ussez bizarre est
faite ici par le tarif douanier amé-
ricain : celui-ci en principe admet
toute matière première en franchise -
or une fibre textile est une matière
première aussi longtemps qu'elle
n'lest pas transformée en fil, les o$.
rations préliminaires ne lui eule,
vaut pas sa qualité de produit nôn
manufacturé par suite admis en
franc-hise.

(A suivre.)
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